
"1oholo Oh oui! Je crois qu' i l me connait, Moholo Oui, c'est un orchestra sud-a fricain. 
. j e le connais. Je voudra is le rencontrer, Aujourd'hui, il Londres, il y a beaucoup de 

.; est extraordinaire. Lui et Han Bennink Sud-Afr icains, de grandes communautes, et 
sont les batteurs qui degagent Ia plus s'ils peuvent s'en sortir, c 'est bien. 
grande force. Jazzmag Reussissez-vous a vivre de votre 
Jazzmag Vous jouez aussi avec des musi- musique ? 
ciens hollandais... ~ Moholo D ifficilement. II n'y a pas beaucoup 
Moholo Oui, avec :Kees Hazevoet, Peter j , d'argen~ qui rentre. Je ne pourrais pas aller 
Bennink ... Je les ai rencontres quand no us f,. au c1nema, par exemple, SIX fo1s par 
avons joue au Paradiso d'Amsterdarn avec { semaine ... Parfois il m'arrive de saborder 
Chris. Nous n'avions pas de bassiste et rnes g1gs. Pas mtent1onnellement, ma1s ce 
nous avons demande a Arjen Gorter de : sont des moments ou je · ne pense a rien, 
jouer avec no us. Grace il A rjen, j'ai ren- . ' j'ai envie de rentrer chez moi, je n'arrive 
contre IKees et Peter. Mais je connaissais -: pas a me rendre compte de ce qui est 
Han Bennink depuis l'epoque ou j'avais · bien ou non, tout devient horrible. Etre ur. 
ioue avec John Tchicai et Roswell Rudd a exile c'est deja horrible. Les gens ignorent 
Amsterdam en 1966 'i tout de votre fa9on de vivre, qui est com-
Jazzmag o'uand YOU~ jouez avec Brother- -. pli!tement differente. Cela rend les rapports 

difficiles entre eux et vous. J'ai Ia sensation 
hood, votre fa9on d 'aborder Ia batterie n'est de me falre violer dans le vrai sens du 
pas Ia meme que quand vous jouez avec 
Irene Schweizer... terme, et je pense que Dudu pense Ia 

meme chose que moi. .. II y a des moments 
Moho~o Da_ns Brpther.hood, H y a plusieurs ou on peut me dire n' importe quoi, meme 
d1rect1ons a sUivre. D abord, II faut marquer -¥~ une plaisanterie, 9a sera interpret!\ dans rna 
le tempo, coll e:r aux arrangements, puis, , tete. La react ion des gens est toujours 
pendilnt les chorus des souffleurs, je peux _; defensive ... Vous savez, Ia musique c'est 
decomposer le tempo et jouer • free •. au poi!, rien a dire de ce c6te-la, Ia mu­
\ya;ot commence a jouer dans un big band, -~ sique prend bien soin d'elle-meme, mais 

. ~ n'a i aucune difficuite a jouer le tempo, ~ en meme temps il faut payer le Ioyer, 
d 'autant que je conna:s parfaitement les nourrir Ia famil le. Nous somrnes des etre:s 
themes que nous jouons. Avec Irene, c'est humains, nous faisons Ia mus ique el nous 
tota lement di fferent, c 'est tres libre. Comme devons passer par tous ces non-sens : 
il n'y a pas de bassiste dans le trio, cha- traverser les fronlieres, valider les passe-
cun doit pallier ce manque. C'est tres inte- ports, voyager vingt-q l •<>tre heur·es pour 
r-;ssant de ne pas avoir cette ligne de arriver une demi-heure avant le concert, 
basse qui court, il faut t isser Ia toile... jouer, repartir ... 
J'aime beauc.:>up ce groupe. En fait, c 'est Jazzmag Quelle est Ia reaction des musi-
tout le contraire de Brotherhood. J'aime ciens americains face a un musicien sud-
aussi le trio de M ike Osborne, ou je joue afr icain 7 
nvec Harry Miller. C 'est une mu!;ique ·qui 

Moholo Quand je suis arrive en Europe, se ·!aisse jouer. Je joue lc tempo puis, peu 
a peu, j'abandonne les structures carrees... je suis ai le dans un club ou jouaient des 

musiciens americains et j'ai demande a 
Jazzmag Vous faites partie de beaucoup de jouer. Un type m'a demande : • D'ou viens-
groupes? tu ? • Des que j'ni d it : • Je viens d'Afrique 
Monolo Brotherhood, le trio d 'lrene, • Just du Sud • , on m'a empeche de jouer. A cette 
us • , le trio de Mike O sborne, • Centi- epoque, on ne savait pas qu' i l y avait des 
pede • , le grand orchestre de 'Keith Tippett, musiciens en Afr ique du Sud. Aujourd'hui, 
le big band de Stan Tracey, • Nine Sense •, si un Japonais vient me demander a jcuer, 
le groupe d'Eiton D ean, et d'autres groupes - et aujourd'hui je sais que les musiciens 
encore . J'entends parfois dire que je joue j~ponais existent, - je dirai : • Oui, aver. 
le tampo, a1ais c 'est faux. Et rneme si c 'et ait p laisir •. C'est comrne quand un A mericain 
vrai, ma me:·i'l et mon pere ne sont pas arr ive et demande a jouer, il sera accepte, 
3 Londres, je ne peux pas nller les voir sirnplernent parce qu'il est Americain et m&-
; : ' ,. i~ur dire : • Papa, 'je n 'ai pas d'argent me s'i l fait de Ia merde. Moi, dans ce club, 
l;:.)·r manger! • , je suis un exile, je dois me j'ai demande a jouer et j'ai entendu des rica-
r;(,. :rrir moi .. meme. Quand on me proiJose nements. J'ai insist e. Finalement ils ont 
des ' gigs • de jazz, ie les accepte, bien accepte, et apres avoir joue, le musicien 
,;ur. Beaucoup de musi cier. ~ vont enregis- americain m'a demande pour Ia deux ieme 
trar des c.li sques de p.:>p Ia nuit , en fois: • Mais d'ou v iens-tu ? • Je lui ai repon-
cachette. Je nc fais pas 9a, j e refuse des du : • Je viens d'Afrique du Sud • . II a in-
gi r~ s de ce genre. Je ne fais pas da clas- siste : • Non, on ne nous Ia fait pas, tu as 
s ique non p lus, bien que ie c lassique soit un de ces rnusiciens completement inconnus 
Ia seule rnusique qui so it acceptee par les qui trainent aux Etats-Unis et tu viens en 
musicians. SJ vc•us jouez du classique, les Europe en disant que tu es Sud -A frica in ... • 
musicians de j c.zz ne vous considerent pas Cela se passait il y a .une dizaine d'anneen. 
com:ne un vendu, un traitre, alors que si Aujourd' h~; i , 9a ne se passerail pius ainsi, 
vous jouez de Ia pop, vous etes vraiment tou t le monde sait qu' i l y a de bons musi -
l tne crapule. Si vous etes un rnusicien cias- ciens en Afrique du Sud grace a des gens 
sique, c 'est Ia meme merde : vous etes comme D ollar Brand, Makaye Ntshoko et 
reconnu par Ia societe, v ou;; etes u r. nous. D'une certa ine mani,:;re, nous avons 
• vrsi , musicien. Pour Ia vieil le gene~atior. , cuvert Ia vole aux jeunes n11Hiciens :>ud .. 
le classique est Ia • vraie • musique. Pour africains, et nous l'avor.s p:'iye. M2i:: ii y c: 
Ia jeune generation, c'est Ia pop mus ic. e:1core des tas de musiciens sud-airlcains 
V ou!; vous retrouvez entre les dew; en train qui vivent comme nous vivions quanc no;1s 
de jouer du jazz : les v ieux vo't•s cmchcnt sommes pariis pour !'Europe. Doli<!r ora"d 
sur Ia gueule et l ~s j eunes vous regudent fut le premier a en sori ir, nou<' sornmes les 
en ricanant. seconds ... 
lazzmag D ud• et M ongezi orit enregistre Jaz:;:rnag Ot' habite Dollar Bra.nd aujoui -
des dinques de jazz-rock... d'hui? 

Moholo Quand je l'ai vu i) Je~ar.-ics-Pin s, 
i l m'a donne deux adresses U!~e ·. Cape­
town et une a New York . . !or.:tr!Y L?yani, lui, 
vit au Denemark, il travaille p;;rtois avec 
Dollar. 

Jazzmag Y a-t-il des musiciens americains 
qui vont jouer en Afrique du Sud 7 

Moholo Bien sur. Percy S ledge a chante en 
Afrique du Sud et il a gagne 250 000 l ivres. 
II n'aurait jamnis gagne ce!a ailleurs . Pour 
nous, les natifs du pays , il n'y ovait r ien. 
Etre ingenicur en Afrique du Sud est hors 
de question si vous etes noir, de merne 
qu'architecte ou medecin. Mais sans aller 
si !oin, en Angleterre il est impo~sible a un 
Noir d'etre speaker a Ia radio ou a Ia tele­
·~ision . De meme, a Ia radio, s ' il y a •;n 
big band qui joue avant les informat ions, 
il me sera 'impossib le d'en faire part ie, il 
n'y a q•.,e des Ang iais. Et meme er.tre 
Anglais il y a des differences, on ne dem::~n­
dera jamais a M ike Osborne, par ex.c rnple , 
de jouer dans ce genre de big ba nd ou 
d' iHre rnusicien de pupitre dans un s~•OW 

a Ia television. Toute Ia societe est basee 
sur trois niveaux : le bas, le mil ieu et le 
haut. Les par lement2ires par axernple sont 
payes 200 livres rar serna.ine, rnais les 
eboueurs qui sont a peine payes 1 oo· livres 
font greve pour avoir 200 livr':1S. S'iis o~~ien­
r.ent satis faction, Jes pc;rl0mantaires Bont 
rnecontents a leur tour et veL!Ient ob~enir 
400 livre!'. Arrivent les mineurs et les gens 
de l' electric ite qui ne v eulent pas et.-e ou­
bl ies. Le gouvernement, evidemment, fait 
Ia sourde oreilla a leurs revendic~n~.~ns au 
rnois de septe'Tibr.;.. Et tout se r.1er f< cra­
quer en plt: in hi·.,tt=:r : dea ton11es dP poubel­
les dans les r:;!'c: , p:•:s d 'eiecr.r icite·, plu2 de 
charbon·, plus 0.e. 931 ... Tout sa pzsse de 
cette man ii:tre : te8 c:~,sses !nftrie-ures, les 
classes moyer .. ~,0s, !e ~-; classf;a supeneur\}s ... 
Quoi qu' il e~. soit, io Grande-E'r~::t agne ne 
sera jamais c,~rnme !es Etats·.Unis. La-bas 
il y a des l'hirs. des etrangar~ qui sont 
parlementaire~ . La Grande .. Bretag;:e doit 
rester • pro;:;n.; • . ;amais de personnalite 
noire. i! n'y '-''-"8 janmis de Stevie Wo;,der 
ou d'Ot i:; Rc(·1dinq en Grande-Bretag.1e, il 
n'y a qu'EJton j ohr: et toute cette m<Jrde. 
Pourtant il y z tant de bons musiciens en 
Angleterre et ·ics Anglais ne le saver.t me­
me pas. S' ils pouvaier.t se reveilier •; n peu 
et ragarder &utour d'rwx, ils verra i ~nt ce 
qu'ils ont. des types ~o:·nme J0.hr1 Sunr.e. <1 , 
qui va d'ailiP.urs a!ler v ivre aux Et&t~-Unis, 
il a obtenu un poste ci 'enseignant !a-bas ... 
Tant d'excellents musicians ... (Prc.pc:> re­
cueill is par Gerard Rouy.) 

!-Iepere!:' t! io scograph!ques • P..rot1Je<riood of 
Breath Liw; at Wiili sau • . O gun Og-1 O.J , 
H<my lvl iller : • Childmn at p!Hy •, Ogun 
Og-20C; Mike Osborne (aG), d nrr:1 M iller 
(b), Louis Moho!o (·irn; : • Border Cr,:.ssinQ •, 
Ogun Os-300 ; :l.!an Skidmore, Osborn~). 
iohn Surrr:an (saxes , etc.) : • So3 • , Ogun 
Og-400. (Les disq~•t•s produil s pAr Ogun 
sont distr ibut;s en r=,-rHIC~ par S•Jn R~corcl:>.) 
A iira flur Chris McGr.egor e~ · • Brotherhoorl 
of Sre&t h • : • U:-1 souffle qui vi er.t d' Afr i­
oue • r entretier, psr Denis Cons~snt, Jazz 
r~leqaz ,\e (\0 209) .• Du P<.'Pdoland " I L.')!-et­
Garor.n£ .. (infO ;""fTiatior., pRr D. c-:.onstAr.i, n° 
230), ~ L&s clnq jr-.·.ti s :j~ r.:,.·e~;ob!2. " (~ e­
portcH:Jo :Jhotcoraphic-•L!~: (.1~~ :;uJ' !...·~ Qt.:';)P·ec, 
no. 2~1) ; tz;J r ·;/Harry . t\~il! ~: : i:: ... R .. \~:::o et 
ses fr&re8 • (CtrJde, pa ,. F,.an~:~~ fv'i :--, :-rr·,jir:le, 
n° 232). 
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